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Introduction de Philippe Challes
Président des Architectes-Conseils de l’État

Après nos rencontres dans des territoires privilégiés prin-
cipalement au nord de l’Europe, Vorarlberg, Bruxelles, 
Helsinki, et une étape dans le Bassin Minier nous vous 
proposons de nous retrouver plus au Sud, à Porto, pour 
prolonger ces mises en perspective de nos missions.

Nous vous proposons de nous éloigner un temps des 
projets urbains et des investissements privés, des grands 
desseins et des grands projets, pour revenir à une dimen-
sion plus humaine, plus citoyenne, plus proche, de nos 
missions d’ACE. Car il est vrai que nos missions recoupent 
toutes les échelles qui fabriquent la ville, de l’architec-
ture aux grands territoires, pour essayer de construire 
une meilleure urbanité pour une société plus solidaire.

Porto Capitale Européenne de la Culture en 2001, 
Porto avec sa ville ancienne classée au Patrimoine 
mondiale de l’UNESCO, Porto ville «romantique» dans un 
pays où la saudade, cette notion un peu floue pour les Euro-
péens du Nord, rythme les différentes périodes de la ville. 
Alvaro Domingues, géographe, nous dit que «Porto aura 
été postmoderne sans jamais avoir été moderne». Entre 
modernité modérée et patrimoine accepté ou réinventé, 
nous aurons l’occasion de parcourir cette ville où la réno-
vation urbaine est autant un problème de construction 
qu’un enjeu économique et social. Nous nous immerge-
rons dans le vieux Porto du granit, des Anglais, du roman-
tisme, du pittoresque, du Douro. Ou bien, dans le Porto 
cosmopolite dont les références internationales les plus 
connues sont soit populaires, avec le FC Porto, soit plus 
érudites avec le Musée d’Art Contemporain Serralves ou 
la Casa da Música, mais aussi son Métro.

Dans ce contexte de ces deux Porto, nous essayerons de 
voir si l’architecture qui fait sens crée la ville. Ou bien 
encore, nous évaluerons la responsabilité de l’archi-

tecture dans le processus de création de l’espace ur-
bain. Nous vous proposons donc d’aller à la rencontre 
des lieux et des acteurs qui œuvrent sur ce territoire. 

Ce séminaire a été bâti grâce à de nombreux échanges 
avec les acteurs Portuenses. Nous aurons aussi bien des 
architectes, des urbanistes, que des critiques de la pro-
duction architecturale portugaise. Nous privilégierons les 
rencontres dans des lieux importants pour les acteurs de 
la fabrique de la ville de Porto.

Dans un premier temps il s’agira de visiter la Casa da Mú-
sica et d’essayer de comprendre en quoi elle a transformé 
l’espace urbain périphérique au-delà du rayonnement de 
son architecture. Nuno Grande, architecte, professeur 
mais aussi critique et auteur de plusieurs articles sur ce bâ-
timent participera à notre dîner d’ouverture. Nous aurons 
l’occasion de l’entendre plus tard lors d’une présentation 
de Porto et de son architecture entre le Douro et Baixa.

Nous avons aussi retenu l’idée de nous réunir, pour diffé-
rents échanges, à l’école d’architecture de Porto réalisée 
par Alvaro Siza et ainsi de rendre hommage au travail de 
cet architecte. Nous partagerons le grand amphithéâtre 
mais aussi les ateliers des étudiants pour nos débats. 

Nous irons aussi à la Casa des Artes réalisée par Souto de 
Moura pour l’entendre nous expliquer la mise en œuvre 
du projet du Métro de Porto. 

Au-delà de ces bâtiments emblématiques de l’his-
toire de l’architecture de la ville de Porto,   ces prome-
nades seront pour nous l’occasion d’arpenter le ter-
ritoire de cette ville entre fleuve et mer. Nous aurons 
alors l’occasion de croiser bien d’autres édifices qui 
fabriquent cette urbanité et cette «humeur de la ville».

Porto,
Penser l’architecture
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Les ateliers

Nous avons alors imaginé des ateliers qui puissent 
trouver échos à nos missions au-delà de nos frontières. 
Ces ateliers se dérouleront au deuxième jour du sémi-
naire, chaque groupe aura alors arpenté à pieds, en bus 
mais aussi en métro cette ville.
Les thèmes retenus et proposés abordent plusieurs 
échelles de nos missions. Nous parlerons d’édifice et d’ar-
chitecture ordinaire au sein de l’atelier #1, nous échan-
gerons sur l’expertise de nos missions aux regards de 
la qualité de la commande et en quoi la valorisation de 
nos missions est une étape importante de notre rôle de 
conseils constituera l’axe de l’atelier #2, enfin nous vous 
invitons à réfléchir à l’avenir de nos territoires autour de 
l’égalité et de l’équité de ces derniers pour l’atelier #3.
 
Ce séminaire nous l’avons projeté autour des interroga-
tions rencontrés lors de nos missions, mais aussi autour 
du sens de nos missions. Plus précisément, nous nous 
sommes interrogés lors de nos différentes réunions de 
bureau sur la problématique suivante : Que signifie être 
architectes-conseils de l’État, en 2015? 

La réforme territoriale qui sera en place au 1er janvier 
2016, les contraintes budgétaires nous incitent à agir 
encore plus collectivement sur les territoires. Nous nous 
devons de renforcer une vision croisée des échanges au 
sein du corps. Il nous a semblé important de ré-exprimer 
ici toute l’importance de cette notion de bien commun 
que nous partageons. 
Avec ces mutations, nos élus devront réfléchir et agir sur 
des territoires plus étendus, plus complexes, plus dispa-
rates, mêlant grandes métropoles, villes moyennes et 
territoires ruraux, souvent fragiles. Ils auront à répartir 
les bénéfices de richesses limitées sur un territoire plus 
vaste. Quid du développement culturel et de la qualité 
architecturale dans ce contexte ?

Nos invités

Quelques-unes des personnalités présentes lors du sémi-
naire ont déjà été citées, vous découvrirez dans les pages sui-
vantes du programme celles qui complètent ces rencontres 
et échanges que nous espérons riches et passionnants. Nos 
amis Portugais ont répondu à nos diverses sollicitations pour 
nous faire découvrir leur ville, leurs pratiques mais surtout ils 
ont parfaitement compris que nous souhaitions les écouter, 
les entendre sur cette continuité dans la fabrique de la ville 
et sur le processus de création de l’espace urbain.

Nous aurons l’intervention, entre autres, de Manuel Correia 
Fernandes, élu au département urbanisme de la Ville de Por-
to, mais aussi de Nuno Valentim, architecte en charge de la ré-
habilitation du marché de Bolhao dans le quartier historique.

Côté français, nous accueillerons Olivier Namias, journa-
liste, critique en architecture qui aura en charge la coor-
dination des actes du séminaire. 
Il sera accompagné de Soline Nivet, journaliste et cri-
tique en architecture et de Sébastien Marot, philosophe 
et docteur en histoire. Animateurs, contradicteurs mais 
aussi observateurs de ce séminaire, ils n’auront pas pour 
mission de retranscrire lors d’une séance plénière les pro-
pos tenus lors des ateliers mais celle de confronter leurs 
points vues aux propos entendus lors des échanges. Nous 
avons souhaité faire évoluer ce temps du séminaire vers 
un autre format d’échanges. 

Pour clore ce séminaire 2015 à Porto,  nous avons souhaité 
délivrer une carte blanche à André Tavares, architecte et 
critique, directeur du journal Arquitectos. Il sera, en 2016, 
le commissaire général, avec Diogo Seixas Lopes, de la 
Triennale d’Architecture de Lisbonne. L’auteur de «lettre 
de Porto» paru dans le numéro N° 15 de CRITICAT, a été 
convié à s’immiscer discrètement parmi nous lors du sémi-
naire; il clôturera le séminaire par une intervention libre.
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Ce séminaire a été imaginé et organisé par Philippe 
Challes, président des Architectes-Conseils de l’État, 
avec le bureau :

Patrick Céleste, Philippe Chamblas, Patrick Duguet, 
Alain Gignoux, Agnès Lambot, Catherine Lauvergeat, 
Christine Rousselot et Jean-Christophe Tougeron,

avec les soutiens de :
Hervé Beaudouin, ACE, Ana Vieira et Matilde Sea-
bra de la société Talkie Walkie.

Le secrétariat a été assuré par Claude Launay.
Ce document a été réalisé par Patrick Duguet.

Les textes et les images sont uniquement destinés à 
cette brochure.

Tous droits de reproduction réservés.
© Corps des Architectes-Conseils de l’État, 
     Septembre 2015

Auteurs et acteurs

Le séminaire 2015 accueillera :

Frédéric Auclair,
Adjoint à la  Sous-Directrice, Qualité du Cadre de Vie, DGALN.

Catherine Bergeal,
Conseil réseau d’expertise, DGALN METL/MEED.

Laetitia Mantziaras,
Référente ACE, DGALN METL/MEED.

Nathalie Tian,
Référente administrative ACE.

Hélène Fernandez,
Sous-Directrice, Architecture et Qualité de la
Construction. Ministère Culture et Communication.

Christiane Menvielle,
Référente ACE, Ministère Culture et Communication.

Thibault de Metz,
Président de l’Association des Paysagistes-Conseils de l’État.

Plusieurs représentants de l’Association des Anciens 
Architectes-Conseils de l’État se joindront à nous.
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Accueil & organisation pratique du séminaire
Les visites des vendredi, samedi et dimanche

Accueil

Venir de l’aéroport aux hôtels
Depuis l’aéroport Francisco Sá Carneiro, vous pou-
vez prendre un taxi ou le Métro Ligne E qui vous dé-
posera à Bolhão, la station de métro la plus proche. 
Vous serez alors à 6 minutes à pied des hôtels par la 
Rua de Santa Catarina. 
Les rendez-vous se feront à l’hôtel NH Collection 
Porto Batalha

Les hôtels
160 personnes sont inscrites au séminaire de Porto.  
2 hôtels situés en centre ville nous accueilleront 
durant le séminaire : le NH et le Mercure.

Hotel NH Collection Porto Batalha
Adresse: Praca da Batalha, 60-65. 4000-101 PORTO 
Téléphone : (+351) 22 7660600

Mercure Porto Centro Hotel
Adresse: Praca da Batalha 116. 4049-028  PORTO
Téléphone : (+351)22 2043300

Programme

Organisation pratique du séminaire

Les trois jours du séminaire sont organisés dans un 
ordre un peu inédit. Nous avons respecté les trois 
demi-journées de visite et les deux demi-journées 
de débats, mais dans un ordre un peu différent :

• les trois demi-journées de visite : vendredi après-
midi et samedi matin, et dimanche après-midi.
• les deux demi-journées de débat : samedi après-
midi et dimanche matin.

Les visites
Plusieurs personnalités portugaises, architectes ou 
urbanistes,  commenteront les visites.
Une organisation en quatre groupes A, B, C, D.
Quatre groupes (A, B, C et D) et quatre bus de qua-
rante personnes chacun environ. Ces bus assureront 
les visites et les principaux déplacements commun.
Attention : certains déplacements se feront soit à 
pied, soit par le métro.
Chaque groupe visitera l’ensemble des sites, sur les 
deux demi-journées de visites prévues (vendredi après-
midi, et samedi matin). Une visite est aussi prévue le 
dimanche pour ceux qui ont choisi cette option.

Talkie-Walkie - Accompagnateurs professionnels portugais
Ana Resende, architecte 
Bernardo Amaral, architecte
Ivo Poças Martins, architecte, enseignant
Manuel Fernandes de Sá, architecte, urbaniste, enseignant
Nuno Valentim, architecte, enseignant
Rodrigo Coelho, architecte, enseignant
Pedro Baía, architecte, enseignant
Accompagnateurs ACE
2 membres du bureau et 2 ACE auront la lourde 
tâche de faire respecter le timing serré des visites. 
Hervé Beaudouin, Paul Bouvier, Philippe Cham-
blas, Alain Gignoux.Praca da Batalha - Google
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Programme du jeudi 8 octobre

15h00

17h00

17h30 

18h00

20h00

23h00

Accueil Secrétariat ACE
Hôtel NH Collection Porto Batalha.
Remise des clefs.
   
Remise des billets de métro pour la durée du 
séminaire.
             
Rassemblement devant Hôtel NH pour départ 
visite de La Casa da Música. Départ en métro, 
station Bolhão direction station Casa da Música.
 		
Visite de la Casa da Música.
4 groupes. (3 en français et 1 en anglais)
 		
Ouverture du séminaire.
Présentation du séminaire 
par le président, Philippe Challes.
Dîner à la Casa da Música.

Retour après dîner en métro.
Station Casa da Música.

J  e  u  d  i 
8 Octobre

Programme
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Arrivée à Porto

Praca da Batalha - Google
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Conférences et visites
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Programme

Programme du vendredi 9 octobre

					     7h00 à 8h30
   		

8h30                

8h45

9h30 à 10h00

10h00 à 11h00

11h00 à 12h00

12h00 à 12h30

12h30 à 13h30

13h30

14h00 

14h00

19h00

Petit-déjeuner dans chaque hôtel
Identification des groupes A, B, C, D

Rassemblement de tous à l’hôtel NH

Départ des quatre bus depuis l’hôtel NH.

Faculté d’Architecture de l’Université de Porto 
Café et Accueil
Carlos Alberto Esteves Guimarães
Directeur Faculté d’Architecture de l’Université de 
Porto (FAUP Via Panorâmica S/N, 4150-755 Porto).

Manuel Correia Fernandes
Mairie de Porto. Directeur du Département de l’Urbanisme.
La stratégie générale de la ville de Porto.

Nuno Grande
architecte, enseignant, critique en architecture
Porto: l’architecture de la ville entre le Douro et Baixa

Présentations et Parcours des visites
Nuno Valentim, architecte, enseignant
Projet du Marché du Bolhão
Ivo Poças Martins, architecte
Le Port(o) du Porto

Déjeuner FAUP. Buffet.

Organisation des groupes pour les départs dans 
bus respectifs. 4 groupes A,B,C,D.

Départ Bus A et D. 
Le Douro, Front de mer et le Métro.
Durée des visites 4h à 4h30

Départ Bus B et C. 
Porto historique et le logement à Porto.
Durée des visites 4h à 4h30
Retour des bus aux hôtels et soirée libre.
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Visites, ateliers et conférences

Programme du samedi 10 octobre

					     7h00 à 8h15
   		

8h15                

8h30

12h30

12h45 à 13h30

13h45

14h00 à 15h30

16h00

16h15-18h00

18h00
20h00

20h45 à 23h30

Petit-déjeuner dans chaque hôtel

Rassemblement de tous à l’hôtel NH

Départ des visites soit en bus, soit à pied 
depuis l’hôtel NH
Départ groupe B et C. En bus.
Le Douro, Front de mer et le Métro.
Départ groupe A et D. A pied.
Porto historique et le logement à Porto. 

Rassemblement à la Faculté d’Architecture de 
l’Université de Porto (FAUP) des différents groupes.
Déjeuner à la FAUP, buffet.

Les ateliers thématiques
Présentation des trois ateliers

Atelier #1: Éloge de l’ordinaire.
Animation : Olivier Namias
avec Patrick Céleste et Catherine Lauvergeat, ACE
Atelier #2 : Comment les ACE peuvent-ils favoriser 
la qualité de la commande?
Animation : Soline Nivet
avec Agnès Lambot et Jean-Christophe Tougeron, ACE
Atelier #3 : Équité, Égalité des territoires, pour 
quel territoire?
Animation : Sébastien Marot
avec Patrick Duguet et Christine Rousselot, ACE

Transfert vers la Casa des Artes. 

Eduardo Souto de Moura, architecte. Pritzker Price
Conférence : le Métro de Porto

Retour vers les hôtels, en bus.
Rassemblement et départ vers les Caves Graham.

Dîner de gala. Retour en bus à l’hôtel.
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Séance plénière

Programme

Programme du dimanche 11 octobre

					     7h00 à 8h15
   		

8h15              

9h00

9h30 à 11h15

11h30 à 12h30

13h00 à 14h00

14h00

14h30

14h30

14h30

Petit-déjeuner dans chaque hôtel

Rassemblement de tous à l’hôtel NH
Gestion des bagages

Départ à pied depuis l’hôtel NH vers l’Ateneu 
Comercial do Porto

Séance plénière.
- Point de vue des intervenants sur les ateliers 
- Échanges avec les ACE.

André Tavares,
architecte et critique d’architecture portugais
Point de vue.

Déjeuner.

Fin du séminaire.

Départ en bus vers Braga, pour ceux qui ont pris 
cette option, visite du stade et transfert direct vers 
l’aéroport à 17h45.

Départ direct vers l’aéroport.

Après midi libre pour ceux qui rentrent le soir ou 
ceux qui restent.
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Dimanche
11 Octobre
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Pedro Baía est architecte et éditeur. Il est titulaire 
d’un Doctorat de l’Université de Coimbra en Théo-
rie et Histoire de l’Architecture (2014) sur le thème: 
«De la Réception à la Transmission : Reflets du Team 
10 dans la culture architectonique portugaise 1951-
1981». Il est professeur invité à l’École d’Architecture 
de l’Université du Minho et éditeur de Artecapital.
net depuis 2008. Pedro Baía a été membre de la ré-
daction du journal Arquitectos entre 2012 et 2015. 

Rodrigo Coelho est architecte. Il est titulaire d’une 
Licence en Architecture obtenue à la Faculté d’Ar-
chitecture de l’Université de Porto (1995). Il est 
titulaire d’un Master en Architecture et Études 
Urbaines délivré par l’Université Polytechnique de 
la Catalogne et par le Centre de Culture Contempo-
raine de Barcelone (Master “Metropolis 1999-2001) 
et portant le titre de « Espace public dans un temps 
privé : des stratégies de production aux configura-

Álvaro Domingues est géographe et titulaire d’un 
doctorat en Géographie Humaine obtenu à la Fa-
culté des Lettres de l’Université de Porto en 1994. 
Depuis 1999, il est professeur des cours de Mas-
ter Intégré et de Doctorat. Álvaro Domingues est 
membre du Conseil Scientifique. En tant que cher-
cheur du Centre d’Études d’Architecture et d’Urba-
nisme de la Faculté d’Architecture de l’Université 
de Porto (FAUP), son activité de recherche et ses 

Manuel Correia Fernandes est architecte. Il y enseigne 
depuis 1972. Il est directeur des Masters en Méthodo-
logies d’Intervention sur le Patrimoine Architectural 
à la FAUP et professeur en Master dans les Facultés 
d’Ingénierie et d’Économie de l’Université de Porto. 
Manuel Correia Fernandes participe activement à la 
vie civique, sociale et politique de la ville de Porto et 
du pays. Il publie des travaux dans des livres, revues et 
journaux spécialisés et collabore régulièrement avec la 



Personnalités  
Rencontres,conférences

Álvaro 
Domingues 

Géographe

Pedro 
Baía 

Architecte
Éditeur

17

Manuel
Correia Fernandes

           CORPS DES ARCHITECTES-CONSEILS DE L’ÉTAT       PROGRAMME SÉMINAIRE 2015 du 8 au 11 octobre

Rodrigo 
Coelho

Architecte
Docteur 

Coordinateur éditorial de Circo de ideias depuis 
2008, il y a édité les livres «Berlim: Reconstrução 
Crítica» (2008) et «Koolhaas Tangram» (2014). Coé-
diteur de Friendly Fire depuis 2010, il a aussi été un 
des commissaires du projet «points de référence : 
Cartographie critique de l’architecture contempo-
raine sur le territoire portugais» entre 2013 et 2014. 
En tant que critique d’architecture, Pedro Baía a col-
laboré avec plusieurs revues spécialisées.

tions possibles de l’espace public dans la métropole 
contemporaine ». En 2012, il soutient sa thèse de 
Doctorat en architecture à la Faculté d’Architecture 
de l’Université de Porto. 
Ses recherches portent sur l’espace public.
Rodrigo Coelho est Directeur-Adjoint du CEAU à la 
Faculté d’Architecture de l’Université de Porto.
Depuis 1994 il exerce une activité indépendante et 
a collaboré avec le cabinet d’Architecte Carlos Prata.

publications lui ont permis de collaborer avec les 
Fondations Calouste Gulbenkian, Ciência e Tecnolo-
gia, l’École Technique Supérieure d’Architecture de 
la Corogne, le Club Ville Aménagement à Paris; le 
CCCB et l’École d’Architecture de Barcelone (UTBA), 
les universités de Grenade, de Sao Paulo et de Rio de 
Janeiro, du Minho et de Coimbra, Erasmus de Rot-
terdam-EURICUR, les municipalités de Guimarães et 
de Porto, les Fondations Serralves et de la jeunesse.

presse quotidienne. Il a été membre de la Commission 
Exécutive du Conseil d’Administration de la Société 
Porto 2001 et responsable du Programme de Revita-
lisation et de Requalification Urbaine du Centre-ville 
de Porto. Plusieurs fois primés pour son oeuvre ar-
chitecturale, il  est Grand Officiel de l’Ordre de l’Ins-
truction Publique (2005).Manuel Correia Fernandes 
exerce à Porto comme architecte libéral. Il travaille 
comme Conseiller Municipal à la Mairie de Porto. 

Mairie de Porto 

Directeur Service
Urbanisme 
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Manuel Fernandes de Sá est architecte et profes-
seur Émérite à la Faculté d’Architecture de l’Univer-
sité de Porto. Il poursuit des activités d’architecte 
et de spécialiste en requalification urbaine et en 
espaces publics. De 1991 à 1993, il propose le Pro-
jet d’Urbanisation de l’Avenue da Liberdade et de 
la banlieue de Lisbonne, un projet qui sera finale-
ment approuvé par la municipalité en 2006. Il est 

Ivo Poças Martins est architecte, formé à l’Universi-
té de Porto (FAUP). Il a bénéficié d’une bourse Eras-
mus pour étudier à l’École Nationale Supérieure 
d’Architecture Paris-Val de Seine en 2002/03. Il pré-
pare actuellement une thèse de Doctorat à la FAUP.
Parallèlement à son activité de chercheur, il travaille 

Carlos Guimarães est architecte. Professeur Émé-
rite à la Faculté d’Architecture de l’Université de 
Porto (FAUP) dont il en est le directeur depuis 2010. 
il enseigne l’architecture à partir de 1981 et obtient 
son Doctorat en 1999 : «Architecture et Musées au 
Portugal – entre Réinterprétation et Œuvre Nou-
velle». Carlos Guimarães a collaboré avec d’autres 
institutions de l’enseignement universitaire et a par-
ticipé à des commissions d’évaluation de projets de 

Nuno Grande est architecte, formé à l’Université de 
Porto (FAUP). Il est titulaire d’un Doctorat en Archi-
tecture de l’Université de Coimbra en 2009.
Il enseigne comme professeur auxiliaire dans le Dé-
partement d’Architecture de la Faculté de Sciences 
et Technologie de l’Université de Coimbra et ensei-
gnant l’urbanisme depuis 2006 à la Faculté d’Archi-
tecture de l’Université de Porto.



Personnalités  
Rencontres,conférences

Manuel 
Fernandes de Sá 

Architecte
Urbaniste
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Ivo
Poças Martins

Architecte 

responsable de la requalification urbaine de la zone 
fluviale de Porto dans le quartier de Foz do Douro. 
Il a été coordinateur de la Révision du Plan Direc-
teur Municipal de Porto, coordinateur du Centre 
d’Études d’Architecture et d’Urbanisme de la Facul-
té d’Architecture de l’Université de Porto. Il reçoit le 
Prix National d’Architecture de l’Institut National du 
Logement 1989-90. Sa thèse est soutenue en 2008.

depuis 2003 sur différents projets dans le cabinet 
d’architectes Ivo Poças Martins et Matilde Seabra, 
arquitectos.
Ivo Poças Martins est le fondateur et coéditeur de la 
Fanzine d’architecture et de culture urbaine Frien-
dly Fire.

Carlos 
Guimarães

Directeur FAUP

recherche pour la Fondation de Science et Techno-
logie. Il a été le Président de la Section Régionale du 
Nord de l’Ordre des Architectes. Il a présidé la Fon-
dation DOCOMOMO Ibérico, dont il a été membre 
des commissions organisatrices de Congrès qui se 
sont tenus à Porto et Valencia. Il est coauteur, avec 
l’architecte Luis Soares Carneiro, de projets d’archi-
tecture, de planification et de projet urbain. Il est 
auteur de plusieurs publications de référence.  

Nuno
Grande 

Architecte
Critique

En tant que commissaire et programmateur cultu-
rel, Nuno Grande a organisé différentes expositions 
sur l’architecture portugaise au Portugal et au Brésil 
comme par exemple : Porto 2001, Capitale Euro-
péenne de la Culture ; 1ère Triennale d’architecture 
de Lisbonne 2007 ; 7ème Biennale d’Architecture 
de S. Paulo, 2007 ; Guimarães 2012, Capitale Euro-
péenne de la Culture.



20
           CORPS DES ARCHITECTES-CONSEILS DE L’ÉTAT       PROGRAMME SÉMINAIRE 2015 du 8 au 11 octobre              CORPS DES ARCHITECTES-CONSEILS DE L’ÉTAT       PROGRAMME SÉMINAIRE 2015 du 8 au 11 octobre

Eduardo Souto de Moura est architecte, formé à 
l’École Supérieure des Beaux Arts de Porto (ESBAP).
En 1974, il collabore avec l’architecte Noé Dinis.
Entre 1975 et 1979, il collabore avec l’architecte 
Siza Vieira puis, de 1979 à 1980, avec l’architecte 
Fernandes de Sá. 
En 1980, Eduardo Souto de Moura commence une 
carrière d’architecte indépendant.
Entre 1981 et 1991, il enseigne comme Professeur 

André Tavares est journaliste, architecte de forma-
tion. Il a fondé la maison d’édition Dafne Editora, 
dans le but d’explorer l’édition comme une forme 
de pratique culturelle et architecturale. Il est ac-
tuellement rédacteur en chef de la revue Jornal 
Arquitectos. Il est titulaire d’un doctorat obtenu à 
la Faculté d’Architecture de l’Université de Porto 
sur  la présence du béton armé dans les stratégies 
de conception des architectes au début du 20ème 

Nuno Valentim Lopes est architecte, formé à l’Uni-
versité de Porto (FAUP). Il est diplômé en Master en 
Réhabilitation du Patrimoine Construit obtenu à la 
Faculté d’Ingénierie de l’Université de Porto.
Il est Professeur à la Faculté d’Architecture et d’Ur-
banisme de Porto (FAUP) depuis 2005. Nuno Valen-
tim Lopes  est membre, depuis 2009, de l’équipe de 
chercheurs «Patrimoine de l’Architecture, de la Ville 
et du Territoire» à la FAUP (FCT).



Nuno 
Valentim Lopes
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Assistant en Architecture à la Faculté d’Architecture 
de l’Université de Porto (FAUP).
Eduardo Souto de Moura est aussi Professeur invité 
à Paris-Belleville, Harvard, Dublin, Zurich, Lausanne 
et Mantoya. 
Il a reçu différents prix et a participé à plusieurs sé-
minaires et conférences au Portugal et à l’étranger. 
Il reçoit le Prix Pritzker en 2011 et le Prix Wolf en 
2013.

Eduardo 
Souto de Moura

Architecte
Pritzker Price 2011

Architecte
Journaliste 

siècle. André Tavares a publié plusieurs livres por-
tant sur la circulation internationale des connais-
sances entre les architectes de langue portugaise : 
Duas obras de Januário Godinho (Dafne, 2012). Il a 
coédité Eduardo Souto de Moura’s Floating Images 
(Lars Müller, 2012). 
André Tavares et Diogo Lopes Seixas seront com-
missaires en chef de la 4ème Triennale d’Architec-
ture de Lisbonne en 2016.

André 
Tavares 

Architecte

Il exerce une activité professionnelle indépendante 
depuis 1994. Il a publié et exposé plusieurs œuvres 
au Portugal et à l’étranger. Il est l’un des auteurs du 
Manual de Apoio ao Projecto de Reabilitação de 
Edifícios Antigos publié sous la direction de Vasco 
Peixoto de Freitas en 2012.
Pour l’ensemble de œuvres réalisées par son cabi-
net, il a reçu en 2011 la mention “Highly Com-
mended” des Prix “WAN 21 for 21”.
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Les ateliers



Sébastien Marot est philosophe de formation. Il a été 
délégué général de la Société Française des Architectes 
de 1986 à 2002, où il a fondé et dirigé la Tribune d’his-
toire et d’actualité de l’architecture, puis la revue Le Vi-
siteur. Ses recherches et ses publications ont porté sur 
la généalogie des théories et des pratiques contempo-
raines de l’architecture, de l’urbanisme et de l’architec-
ture de paysage, et en particulier sur la mise en scène de 
l’épaisseur historique des situations construites par ces 
différentes disciplines. Il a été invité à enseigner dans 
de nombreuses écoles d’architecture ou de paysage 
en Europe et aux États-Unis. Il est aujourd’hui maître-
assistant à l’École Nationale Supérieure d’Architecture 
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Soline Nivet est journaliste, architecte, docteure 
en architecture. Elle enseigne à l’École Nationale 
Supérieure d’Architecture de Paris-Malaquais 
ainsi qu’à Sciences Po Paris. Membre du labo-
ratoire Architecture, culture, société XIXe-XXIe 
siècles (ENSA Paris-Malaquais,UMR AUSser 3329 
du CNRS), elle collabore régulièrement à plusieurs 
revues d’architecture. Elle est également membre 
de la commission du Vieux Paris depuis 2014. 
Soline Nivet a publié Le Corbusier et l’Immeuble-
villas, Stratégies, dispositifs, figures aux éditions 
Mardaga en 2011, Géographies sentimentales, 
sympathie force des villes (avec François Leclercq) 

Olivier Namias est journaliste d’architecture. Archi-
tecte de formation, il a d’abord travaillé plusieurs 
années en agence, avant de se consacrer entière-
ment à l’écriture. 
Depuis 2003, Olivier Namias est rédacteur indé-
pendant pour différents magazines et publications 
liées à l’architecture (d’Architectures, AMC, Archis-
copie…). Il est rédacteur en chef de la revue «Lux» 
depuis avril 2012
Olivier Namias est l’auteur de plusieurs ouvrages ou 
de monographies d’architecte, de bâtiment. 
En 2009, il a assuré le commissariat de l’exposition 
«L’Invention de la tour européenne», présentée 



Trois intervenants  
Pour animer les débats ...

Sébastien
Marot

Philosophe,
docteur en histoire
Animera l’atelier #3 

Soline
Nivet

Journaliste,
critique en architecture
Animera l’atelier #2 

Olivier 
Namias

Journaliste,
critique en architecture
Animera l’atelier #1
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au Pavillon de l’Arsenal, en partenariat avec Ingrid 
Taillandier. En 2010, Olivier Namias publie écoquar-
tiers, neuf réalisations françaises aux éditions PC en 
2010, avec la présentation et les interviews des ac-
teurs ayant participé à la mise en place de différents 
quartiers situés dans des contextes très différents : 
friche industrielle en banlieue parisienne, bordure 
de bourgs. L’Eloge de l’entre-deux : les villas Sarrail 
à Roubaix est édité par Europan Europe en 2013. 
Cette année, Olivier Namias et Nobuhisa Mottoka 
ont publié TOKYO, «Portrait de ville», avec une pré-
face de Gwenaël Querrien, à la Cité de l’architecture 
et du Patrimoine. 

et Paris Pajol, la ville en partage aux éditions Ar-
chibooks, respectivement en 2011, 2014.
Elle a participé aux expositions : La modernité en 
France, promesse ou menace? Sous la direction 
de Jean-Louis Cohen pour le pavillon français 
de la biennale de Venise 2014. Work in process: 
nouveaux bureaux, nouveaux usages pour le 
Pavillon de l’Arsenal de novembre 2012 à janvier 
2013 comme commissaire scientifique invitée. 
Architectures 80, une chronique métropolitaine 
au Pavillon de l’Arsenal, Paris pendant la même 
période en tant que commissaire scientifique 
(avec Lionel Engrand).

de Marne-la-Vallée. Il dirige la revue semestrielle édi-
tée par l’ENSAVT : Marnes : documents d’architecture 
(Éditions de La Villette), qui se propose, entre autres, 
de traduire et de présenter des textes de références 
jusqu’à présent inédits en français. L’Académie d’Archi-
tecture lui a décerné la médaille de l’analyse architectu-
rale en 2004, et le prix de la recherche et de la thèse en 
architecture en 2010. Il prépare aujourd’hui l’édition de 
son prochain livre: Palimpsestuous Ithaca: un manifeste 
relatif du sub-urbanisme, et vient de publier avec Flo-
rian Hertweck la réédition critique de Oswald Mathias, 
Rem Koolhaas, et alii: The City Within the City - Berlin: A 
Green Archipelago (Lars Müller Publishers, Bâle 2013).



              CORPS DES ARCHITECTES-CONSEILS DE L’ÉTAT       PROGRAMME SÉMINAIRE 2015 du 8 au 11 octobre

18



              CORPS DES ARCHITECTES-CONSEILS DE L’ÉTAT       PROGRAMME SÉMINAIRE 2015 du 8 au 11 octobre            CORPS DES ARCHITECTES-CONSEILS DE L’ÉTAT       PROGRAMME SÉMINAIRE 2015 du 8 au 11 octobre

23



Atelier #1

L’éloge de l’ordinaire

	 Paradoxe, direz-vous ?

Et vous aurez raison, ou plus exactement, l’ordinaire 
révèle les contradictions et invite à les surmonter. 
Ainsi, l’ordinaire rejoint-il la notion de Développe-
ment Durable qui, loin d’être l’espace du consen-
suel, montre et explique quelles sont les contra-
dictions entre le développement économique, le 
respect de l’environnement et la prise en compte 
du social et du culturel. L’ordinaire invite à surmon-
ter ces conflits inévitables et d’ailleurs souhaitables, 
non point en prônant la fuite en avant du toujours 
plus et de l’étalement urbain mais en promouvant 
la retenue, les solutions simples, l’expérience et le 
recul critique. Si en dernière instance, il appartient 
au Politique de trouver comment surmonter ces 
conflits, il appartient aux ACE de privilégier l’ordi-
naire comme avant-garde.

Être ordinaire, c’est vouloir simultanément la conti-
nuité, une certaine réserve et discrétion, tout en 
pensant les ruptures  nécessaires avec les habi-
tudes. L’ordinaire ce n’est donc pas la répétition du 
même, de règles et d’usages immuables. Bien au 
contraire, c’est la quête difficile d’être d’ici, de main-
tenant et de répondre par des solutions efficaces 
à des enjeux qui sans cesse nous dépassent. Ainsi 
en fut-il des maisons de Siza réinventant la maison 
des pêcheurs, la maison la plus simple car la ques-
tion de l’habitation, de son accès pour le plus grand 
nombre, du respect des usages, se pose toujours.

Notre objectif est d’aiguiser l’envie de chaque ACE 
de participer à un débat portant sur l’architecture 
ordinaire en partant de l’idée suivante : l’architec-
ture ordinaire n’est pas l’antithèse de l’exceptionnel 
ni le parent pauvre et suiviste de l’avant-garde. Au 
contraire, l’ordinaire relève de l’architecture savante 
et de l’invention. Il invite à formuler un nouveau 
slogan après tant d’autres qui eurent leurs heures 
de gloire (less is more, l’ornement est un crime …):

	 L’ordinaire, c’est l’avant-garde

C’est d’autant plus l’avant-garde qu’il convient dé-
sormais de refaire la ville et le territoire sur eux-
mêmes, faire avec le déjà-là, réparer ce que les 
Trente Glorieuses et les décennies suivantes ont pu 
laisser de mal fait, d’incomplet. C’est aussi travailler 
dans un contexte de crise dont notre voyage à Por-
to, ville emblématique de l’Europe du Sud qui subit 
la crise plus que d’autres, fournit l’occasion de nous 
poser la question de la promotion de l’ordinaire, 
celui de l’espace public et des édifices. 

Si l’on se réfère à l’origine du mot, ordinarius signi-
fie en latin «rangé par ordre» et, au sens figuré, 
«conforme à la règle et à l’usage». Cependant cette 
invitation à l’obéissance semble bien loin de notre 
slogan prônant le primat de l’ordinaire et lui assignant 
le rôle majeur d’être le moteur même de l’invention : 
l’invention des programmes, de leur mode de finan-
cement, de leur gestion, de leur architecture. 	

ANIMATION ET SYNTHÈSE : Olivier Namias, journaliste, critique en architecture
avec
Patrick Céleste, ACE
Catherine Lauvergeat, ACE 
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un architecture oh combien savante et combien 
ordinaire. Essayons de faire des parallèles entre nos 
manières de penser et de faire et celles de nos amis 
portugais qui nous accueillent avec autant de géné-
rosité.

A cette occasion, pensez dès maintenant à des réa-
lisations, dans vos départements, qui relèvent de 
notre problématique de débat. Venons avec des 
exemples. Nous trouverons bien le moyen de les dif-
fuser. 

Patrick Céleste et Catherine Lauvergeat 

 

L’ordinaire renvoie également à l’idée d’un cadre 
familier, celui du continuum urbain, de lieux de 
convivialité. Certes il est le garant de la règle et de 
l’usage. Certes il est attentif à l’esprit des lieux, à 
un cadre bâti et à une topographie, mais il est  tout 
autant à l’affût  de l’évolution des modes de vie, des 
multiples changements de condition qui déplacent 
sans cesse une situation vers une autre, vers un 
nouvel équilibre.

L’ordinaire, c’est encore continuer à tenir son rang 
sans excès de modestie et sans ostentation. C’est 
être à sa place et avoir conscience d’être un parmi 
tant d’autres. Tout ceci nous renvoie à la dimension 
collective de l’ordinaire, à la ville plus précisément. 
Ainsi en fut-il pendant des siècles avec les maisons 
de villes participant à l’œuvre collective qu’est l’es-
pace public, l’espace partagé, ainsi fera-t-on l’éloge 
des amiénoises, des bastides et de l’immeuble du 
coin de la rue. Mais la machine à produire de l’ordi-
naire semble bien mal en point quoiqu’il ne faille 
désespérer de rien. Pensons par exemple au beau 
travail de Philippe Simon (ACE) et de Monique Eleb. 
Ils sont allés  à la quête de l’invention dans le lo-
gement   afin de montrer comment  l’invention en 
architecture et la prise en compte de l’évolution des 
modes de vie  vont de pair.  

Vous aurez compris que faire l’éloge de l’ordinaire 
n’est pas chose aisée et l’est encore moins dans une 
société encline à exalter la réussite individuelle. 

Est ordinaire ce qui est compréhensible, peut être 
bâti par des corps de métiers compétents mais qui 
ne sont pas soumis au dictat de la dernière norme 
et de la dernière mode. C’est ce qui échappe à 
l’obsolescence alors que tout tend à promouvoir 
son développement. Est ordinaire ce qui se répare 
aisément dans  la continuité même d’un système 
constructif éprouvé. C’est donc ce qui est durable 
et persiste au travers des changements. 
Porto offre l’occasion enthousiasmante de penser 

Bibliographie
ELEB Monique et SIMON Philippe, Le logement contemporain, 
entre confort, désirs et normes 1995-2012, collection Archi-
tecture. Éditions Mardaga. 2012
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possèdent cette connaissance du territoire et une 
culture urbaine à partager, et de fait promouvoir la 
qualité de la commande. 

Le séminaire du Bassin Minier interrogeait, dans un 
des ateliers, le repositionnement des architectes-
conseils de l’État dans la reconfiguration territoriale 
du pays.
Ce séminaire plaçait à un nouveau stade la question 
de nos missions dans le cadre de la quatrième «dé-
centralisation», mais aussi bousculait nos propres 
concepts de la question urbaine face au chapelet  
étiré des cités minières révélant une possible vie 
urbaine malgré son étalement.
Sans conclure, ce séminaire a permis de soulever le 
fait que la ville se réalisait aussi par l’appartenance 
des habitants à leur territoire.
Sans conclure toujours, pour nos propres missions, 
les architectes-conseils s’interrogeaient sur le dé-
passement nécessaire du cadre de plus en plus ré-
duit des DDT(M), pour aborder pleinement l’échelle 
du territoire, à charge pour eux de convaincre les 
institutions de leur capacité à l’appréhender.
L’atelier #2 du séminaire de Porto se veut dans le 
prolongement de ces interrogations, mais la notion 
d’architectes conseils du territoire doit maintenant 
dépasser le simple slogan et définir plus précisé-
ment les pratiques concrètes, quitte à avancer pru-
demment. 

Porto, dont la partie ancienne est un autre patri-
moine mondial de l’UNESCO, reste à la fois la ville 

Atelier #2
Comment les ACE peuvent-ils favoriser 
la qualité de la commande?

Au préalable, 
il est bon d’aborder dans les questionnements sur 
l’action de l’architecte conseil, la question du «com-
ment se construit le territoire aujourd’hui?»
Soit comme «sachants», soit comme «techniciens», 
seuls les experts demeurent désignés garants d’un 
savoir de l’urbanisme ou de la culture architectu-
rale.
De plus en plus isolés, ces savoirs et ces cultures 
semblent de moins en moins partagés par le plus 
grand nombre, et l’ensemble du territoire se 
construit et se consomme (paysage et bâti, infras-
tructures…) par un ensemble d’acteurs non experts: 
des politiques jusqu’aux habitants...
La notion d’expert résulte de la distance ainsi créée, 
alors que notre vocation, le conseil, a pour objectif 
de croiser les regards et les positionnements.

Où en sommes-nous?

L’État et ses services se retirant à terme de ce rôle 
de faire, laissent entre les mains de cet ensemble 
d’acteurs, une page blanche qui peut s’écrire dif-
féremment selon chaque territoire, évitant peut-
être les écueils d’une uniformité produite par trop 
de centralisme durant les dernières décennies 
(documents d’urbanisme, droits des sols…), mais 
construisant la concurrence des territoires, aggra-
vant  leur déséquilibre d’origine.

Agir pour cet ensemble d’acteurs en portant une 
parole commune, pourrait être le rôle des ACE qui 

ANIMATION ET SYNTHÈSE : Soline Nivet, journaliste, critique en architecture

avec
Agnès Lambot, ACE
Jean-Christophe Tougeron, ACE 
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échelle plus globale. 
Du global au local, comment les ACE se reposition-
neront ils en gardant le cap de leur conviction ?
L’atelier de Porto veut sur ce point engranger les 
expériences positives comme posant problème, 
de façon à lever quelques actions ou orientations 
concrètes pour leurs interventions actuelles et fu-
tures.
Il ne s’agira pas ici de postures, mais bien de témoi-
gnages et d’ouvertures.
Les ACE sont attendus là où ils sont déjà, pour véri-
fier leur capacité à décrocher de nouvelles formes 
d’interventions.
Les ACE doivent aussi ouvrir des portes, là où ils ne 
sont pas attendus, pour ouvrir de nouveaux champs 
possibles.
Le conseil en territoire, c’est de l’exigence et c’est 
aussi de l’arpentage. 

Agnès Lambot et Jean-Christophe Tougeron

dense historique, mais aussi la ville suburbaine dis-
persée et traversée de ruralité.
Il va falloir passer de l’échelle «Google» du territoire 
à la mesure (quotidienneté) du fait urbain, si bien 
illustrée par l’activité architecturale portugaise.

C’est le sens de notre atelier.

Revenir à l’action sur le terrain alors que toute la 
réforme des institutions de l’État nous éloigne de 
plus en plus des acteurs locaux et du citoyen.
Revenir à l’action sur le terrain  alors que notre vo-
lonté affirmée d’année en année de placer le conseil 
en amont se trouve, même s’il est suivi, dans l’im-
possibilité d’être vérifié dans les faits par des ser-
vices d’état aux compétences réduites, l’application 
du droit des sols revenant aux communautés de 
communes, avec ses risques de clientélisme.
Des pistes sont aujourd’hui possibles, qu’elles 
viennent de failles ou qu’elles soient issues d’ouver-
tures nouvelles.
Les bouleversements institutionnels ne font pas du 
passé table rase, et 65 ans de conseils ont tracé une 
grille de chemins qui ne s’efface pas dans le sable à 
chaque « réforme ».
Les exemples sont nombreux où dans les départe-
ments, l’architecte-conseil se voit interrogé par tel 
ou tel élu local, ou par tel ou tel opérateur social 
ou pas,  sur l’aménagement d’une place ou d’une 
opération de logements collectifs.
Il faut considérer que l’affaiblissement de l’autorité 
de l’État ou de son caractère régalien, peut rendre 
possible le conseil dans son acceptation entière, 
c’est à dire comme n’étant pas une parole imposée 
mais bien comme étant choisie.

A toutes les échelles du territoire, l’architecte-
conseil sera moins l’agent épisodique de la DDT af-
firmant son AVIS,  mais bien plus un acteur au côté 
des autres acteurs.
La notion de conseil sur le terrain se complétera par 
celle de l’expertise, plus souvent positionnée à une 
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Nos territoires sont riches de leurs diversités, 
qu’elles soient géographiques, économiques, socio-
logiques, architecturales ou paysagères. Malmenés 
par les réformes territoriales successives, ils n’ont ni 
les mêmes besoins, ni les mêmes aspirations, ni les 
mêmes moyens. 
La révolution française découpa en décembre 1789, 
le territoire national en communes puis en départe-
ments afin que chaque citoyen accède aisément au 
centre des décisions politiques. Plus près de nous, 
la diffusion du livre « Paris et le désert français »3 
influera largement sur la planification de la Datar 
qui privilégiera le réseau autoroutier et le dévelop-
pement des villes moyennes afin de rééquilibrer 
les régions face à la capitale. Les lois de décentra-
lisation, depuis 1981, ont, dans un premier temps, 
cherché à placer les décisions aux échelles commu-
nales ou départementales. Elles recherchent main-
tenant une optimisation des moyens en privilégiant 
les grandes régions et les grandes métropoles ris-
quant de remettre le citoyen à distance.
Les pouvoirs se déplacent. Les grandes métropoles 
s’imposent, se concurrencent à l’échelle mondiale 
isolant les espaces ruraux qui s’appauvrissent. Les 
flux s’accélèrent. La vitesse de plus en plus grande 
des déplacements, des transports et des moyens 
de communication dématérialisés effacent ou aug-
mentent la «distance» entre les territoires.

Atelier #3
Équité, égalité des territoires;                              
pour quel territoire?

ANIMATION ET SYNTHÈSE : Sébastien Marot, philosophe, critique en architecture
avec
Patrick Duguet, ACE
Christine Rousselot, ACE 

«Un territoire est le produit d’un espace et d’un 
pouvoir. Périmètre physique délimité par l’exercice 
d’une autorité légale émanant d’une communauté 
humaine, il représente le point de contact entre des 
flux économiques et des frontières politiques. En 
tant qu’espace, le territoire se trouve soumis aux 
forces des marchés, aux flux de capitaux, de biens, 
de services et de personnes. En tant que pouvoir, il 
dispose, en prise avec ces flux, d’un degré d’autono-
mie dans ses décisions politiques, dans une relation 
verticale et horizontale avec les autres territoires».1

«L’Aménagement du Territoire, c’est la recherche 
dans le cadre géographique de la France, d’une 
meilleure répartition des hommes, en fonction des 
ressources naturelles et des activités économiques. 
Cette recherche est faite dans la constante préoccu-
pation de donner aux hommes de meilleures condi-
tions d’habitat, de travail, de plus grandes facilités 
de loisirs et de culture. Cette recherche n’est donc 
pas faite à des fins strictement économiques, mais 
bien davantage pour le bien être et l’épanouisse-
ment de la population».2

1 Rapport Eloi Laurent, Vers l’égalité des territoires - Dynamiques, mesures, politiques, METL, 2013
2 Eugène Claudius Petit, Pour un plan national d’aménagement du territoire, Ministère de la Reconstruction et de l’Urbanisme (1950)
3 Jean-François Gravier. Paris et le Désert Français. Flammarion, Paris, 1947. Réd.1972
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La disparité des territoires, une réalité à valoriser.

Comment valoriser la disparité des territoires, en-
tretenir la richesse de leurs diversités? La grande 
métropole renforce une région et s’affiche à l’échelle 
mondiale. En retour ne doit-elle pas irriguer les 
périphéries, les villes moyennes  et permettre le 
maintien du maillage des espaces ruraux ? Et ceux-
ci  valorisés dans leur identité n’ont-ils pas un rôle 
à jouer pour compenser cette forte ouverture sur 
le monde? Quelle fraternité la métropole doit-elle 
entretenir avec ses périphéries ? Comment mettre 
les espaces ruraux en réseau?
Comme cela s’est fait dans plusieurs pays européens 
(Allemagne en 1970, Suède en 1974, Belgique en 
1975, Pays-Bas et Finlande en 2010, Royaume Uni  
et Grèce en 2011), la modification de l’échelle des 
communes par fusion (Annecy ou Cherbourg par 
exemple) et la constitution de communes nouvelles 
par fusion de petites communes participent-elles à 
l’équité des territoires? Peut-on envisager, accepter 
la «disparition» ou «l’abandon» de certains bourgs 
ruraux ou d’espaces agricoles?

L’État, à travers ses différentes politiques publiques, 
assure-t-il cette cohésion entre les territoires, entre 
leurs habitants? 

Patrick Duguet et Christine Rousselot

	 Équité, égalité ou adaptation?

L’égalité s’inscrit plutôt dans une justice de moyens 
entre les différentes échelles de gouvernance. 
L’équité renvoie plus à une question de justice so-
ciale, de citoyenneté.
Rééquilibrer les territoires, sans les rendre sem-
blables ou homogènes nécessite de penser leurs 
adaptations, leurs mutations ou leurs complémen-
tarités dans de nouvelles stratégies économiques 
tout en respectant l’égalité, la liberté de chacun et 
en recherchant le lien social et le vivre ensemble. 
Cette recherche d’équité passe par la compréhen-
sion des facteurs d’évolution (observatoires) et par 
l’anticipation des mutations territoriales (projets). 
Comment donner le même droit aux services pu-
blics, à l’emploi et au logement pour tous les ci-
toyens, urbains ou ruraux, de métropole ou d’outre-
mer?

•	 Faut-il cultiver une stratégie d’essaimage 
d’implantation des entreprises?
•	 Faut-il démultiplier les services publics de 
proximités?
•	 Faut-il renforcer les liens entre les territoires 
par l’organisation de réseaux assurant les dépla-
cements, l’accessibilité aux services et aux équi-
pements alors que l’accélération des mobilités 
intervient sur la spatialité et les mutations socié-
tales et influe sur la qualité de vie des habitants?
•	 Faut-il compter sur les nouveaux modes de 
distribution dématérialisés (multicanal), ou les 
services mutualisés (maisons des services au 
public) ou les services itinérants? 

Quelles réflexions, éventuellement quelles solu-
tions nos expériences du terrain peuvent-elles pro-
poser?
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Porto, 1833, Clarke W.B.Porto, plan topographique
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álvaro Domingues, géographe
Regard sur Porto

De ce côté du Douro, on comprend mieux Porto, la 
ville qui est descendue du mont de Pena Ventosa, de 
la cathédrale et du palais épiscopal, pour rejoindre 
le quartier riverain et la «faina fluvial» (les labeurs 
fluviaux) que le maître Manoel de Oliveira a filmé si 
magistralement. 
Sur la rive de Vila Nova de Gaia se trouve l’entre-
pôt vigneron et la mince géométrie des toits qui 
couvrent les magasins du vin de Porto. Accostés 
aux quais se trouvent toujours les vieux «rabelos», 
mémoire des bateaux qui remontaient le fleuve 
jusqu’aux vignobles au-delà de la ville de Régua et 
qui retournaient chargés de tonneaux de vin qui 
étaient ici embouteillés et exportés. Bref, le Porto 
tel qu’on le raconte au visiteur qui passe, une ville 
qui s’est agrandie grâce à ses métiers bourgeois, ses 
banquiers et ses marchands.
Cette relation entre les deux rives ne fut pas tou-
jours pacifique. Le roi Afonso III, en 1255, ordon-
nât «que tous les bateaux dirigés vers Porto dé-
barquent dans ce quartier de Vila Nova, pour qu’on 
y paye les taxes et non pas aux évêques (de Porto)». 
C’étaient les temps prospères du commerce avec les 
Flandres, la Bretagne, la Normandie et bien d’autres 
royaumes du nord de l’Europe, quand les impôts 
de la douane de Porto constituaient, comme on le 
dit dans un document du XIVème siècle, le princi-
pal revenu de la Couronne portugaise et quand 
sortaient par le Douro le sel, le vin, les oranges, les 
cuirs, les ferrures, les fruits secs, les produits d’une 
prospère communauté d’artisans qui s’étendaient 
au long des étroites rues des «Caldeireiros» (chau-
dronniers), des «Fogueteiros» (artificiers), des «Pe-
lames» (pelletiers), de la «Bainharia» (corsetiers), 
des «Ourives» (orfèvres)…
Le fleuve n’est plus envahi de bateaux :  ceux qui 
emportaient le bois, le charbon et le pain qu’on dé-
barquait aux «Escadas das Padeiras» (Escaliers des 
Boulangères) et au «Postigo do Carvão» (Porte du 

Charbon) ; ceux qui partaient vers Terre-Neuve pour 
pêcher la morue et qui, en revenant, accostaient 
au «Muro dos Bacalhoeiros» (Mur des Morutiers); 
ceux qui transportaient des passagers vers le Brésil ; 
ceux qui menaient et emportaient les marchandises 
à l’Alfândega (la Douane). 
Aujourd’hui, le fleuve appartient aux touristes, pas 
tellement pour le traverser en bateau, mais surtout 
pour remonter et redescendre tout au long d’un 
admirable paysage qui défile d’un côté et de l’autre.
Le Douro est la meilleure façon de commencer à 
raconter Porto. La ville n’existerait peut-être pas 
sans ce lien entre le Nord et le Sud, entre la côte 
et les régions de Trás-os-Montes et de l’Alto Douro, 
entre la terre et l’océan, entre ce lieu et l’économie-
monde qui s’organisait déjà dans des routes d’une 
autre Europe aux XIIème et XIIIème siècles.

C’est difficile de rester indifférent devant le paysage 
urbain de Porto et du quartier riverain de Gaia. Le 
Douro niché entre ses rochers escarpés de granit a 
dessiné un puissant scénario qui s’est laissé trans-
former par le temps et par l’occupation urbaine. 
Dès le mont de la cathédrale, dès le monastère de 
la Serra do Pilar ou dès le sommet de la Tour des 
Clérigos, on s’émerveille du contour des rues, des 
toits, des claires-voies, des tours granitiques, des 
églises qui se diluent dans l’horizon quand il y a du 
brouillard et, alors, un certain mythe romantique 
d’un Porto romantique se révèle. Le temps est pas-
sé par ici sans grands sursauts, sans guerres ni cata-
clysmes qui effacent presque toutes les mémoires.
Plusieurs villes existent dans la ville de Porto et pas 
seulement celle du décor théâtral de constructions 
en cascade serrée, du haut des rives au bord du 
Douro.
Il y a un Porto médiéval, avec la cathédrale et les mu-
railles, datant d’un temps où la ville était déjà une 
ville de marchands ouverte au monde de l’époque. 

Traduction de Filipe Carlos
Extrait de "O Porto visto do céu" de Filipe Jorge
Lisboa: Argumentum, Edições Lda., 2000 
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Il y a un Porto baroque unique, comme celui de la 
Tour des Clérigos, mais aussi celui des monuments, 
les plus spectaculaires, des intérieurs en boiseries 
dorées de l’église de Saint-François et de l’église 
de Sainte-Claire ; temps d’or et de richesses brési-
liennes. Il y a un Porto du XIXème siècle, mercan-
tile, construit au bord du fleuve, tout au long des 
rives, marqué par les arcs de la Ribeira et par le bâ-
timent démesuré de l’Alfândega Nova (la Nouvelle 
Douane). De cette époque subsistent deux ponts 
prodigieux : l’un qu’on doit au génie de Gustave Eif-
fel pour que les trains puissent passer ; l’autre, d’un 
dessin comparable mais à deux tabliers, pour rem-
placer un pont suspendu existant à l’endroit où jadis 
se trouvait le Pont de Barques, tristement célèbre à 
cause de la tragédie des invasions napoléoniennes.

Pour cela, il y a un Porto des ponts : ponts en fer et 
en béton qui unissent la ville à la haute cote. Il y a 
un Porto romantique et bourgeois de fermes, petits 
palets, murs et jardins de camélias. Il y a un Porto 
populaire dans les anciens quartiers, dans les «il-
has» (petits quartiers) ouvrières du XIXème siècle, 
et un Porto plus désenchanté dans les quartiers 
modernistes.
Il y a un Porto cosmopolite à Serralves, à la Casa da 
Música (Maison de la Musique), à l’université, au 
quartier des affaires.
Il y a dans cette ville, qui a moins de 300.000 habi-
tants dans les limites de la municipalité, une diversi-
té qui est propre aux grandes villes et qui ne semble 
provinciale qu’à ceux qui ne la connaissent pas.
C’est d’ici que le Portugal tire son nom, de l’an-
cienne Portucale.
C’est ici, cependant, qu’au Moyen-Age le pouvoir 
de la bourgeoisie s’imposa au roi et à l’évêque et 
que se construisit une dimension internationale ; il 
existait un grand chantier naval à l’époque d’Henri 
le Navigateur et des Découvertes, quand Porto est 
devenu connu comme la ville des «tripeiros» (man-
geurs de tripes), car la population n’avait gardé que 
les tripes de la viande qui fut fournie à l’armée de 

Ceuta en 1415, celle qui débuta les expéditions et 
l’âge des Découvertes.
C’est ici qu’au XVIIIème siècle fut organisée la Com-
pagnie des Vins de l’Alto Douro et construit l’en-
trepôt vigneron dans le quartier riverain de Gaia ; 
c’est ici que furent remportées les luttes libérales 
et républicaines et qu’eurent lieu les tentatives de 
liberté contre la dictature atavique du Portugal.
C’est à cause de ça qu’on parle autant de Porto, de la 
ténacité des gens, jaloux de leur identité et de leur 
façon de parler, mais aussi ouverts, accueillants, 
hardis, entreprenants.

Au-delà de tous ces lieux communs, existent sur-
tout une ville du passé et une métropole de l’avenir. 
Après l’apogée de la ville mercantile au XIXème 
siècle, c’est à la fin du XXème siècle (1996) que 
l’UNESCO a attribué le classement de Patrimoine 
Mondial au Porto ancien, récompensant ainsi une 
politique innovatrice de réhabilitation de la vieille 
ville qui fut engagée avec le Portugal démocratique.
C’est aussi au tournant du XXIème siècle que s’élar-
gissent l’université et le Parque da Cidade (parc de 
la ville) et que commence le projet du Métro de 
Porto.
2011, année de Porto Capitale Européenne de la 
Culture, devient la date de l’impulsion de l’activité 
créative de la ville, de la rénovation de bâtiments 
et d’espaces publics et de la construction de la Casa 
da Música, qui deviendra, avec la Fondation de Ser-
ralves, une référence de la culture contemporaine 
et du renouvellement de l’aura cosmopolite de la 
cité.
Porto renforce, ainsi, son lien à l’architecture avec 
deux des noms qui sont des repères internationaux: 
Siza Vieira (celui du Musée de Serralves et de la Fa-
culté d’Architecture) et Rem Koolhaas.
C’est pendant cette période aussi que le Futebol 
Clube do Porto est sacré champion européen de 
football et qu’est inauguré, pour l’Euro 2004, le 
nouveau «Estádio do Dragão» (Stade du Dragon), 
pivot d’un ambitieux projet de rénovation urbaine 
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d’une partie très oubliée de la ville.
Temps de gloires sportives récentes avec Rosa 
Mota, médaille d’or aux Jeux Olympiques de Séoul, 
en 1988, championne d’Europe, en 1986, et du 
monde, en 1987. 

La ville des prodiges est aussi la ville du quotidien 
qui s’étend sans interruption à travers le territoire 
environnant, jusqu’à Póvoa de Varzim, jusqu’à Es-
pinho et jusqu’aux vallées du Ave et du Sousa. 
La «Área Metropolitana do Porto» (Aire Urbaine de 
Porto) est une agglomération d’environ 1,3 million 
d’habitants dans un territoire d’environ 3 millions, 
où se mélangent des vieux centres historiques avec 
des anciennes paroisses rurales sur un fond d’urba-
nisation quasi continue de maisons, usines, auto-
routes, chemins ruraux, lotissements, magasins.
L’héritage historique des exploitations de petite 
taille («minifúndio») et du peuplement intensif des 
territoires de campagne – le Minho tel qu’il a tou-
jours été – s’est transformé très rapidement à partir 
de la diffusion de l’industrialisation dans l’espace 
rural au XIXème siècle. 

En 1963, le pont d’Arrábida est inauguré et, avec lui, 
un nouvel axe routier qui lie le Porto moderne, la 
Boavista, au port de Leixões et à l’aéroport.
Les nouvelles industries de l’après-guerre se sont 
installées sur cet axe, mais l’urbanisation continuait 
sa coalescence tout au long des routes principales 
au fur et à mesure de la croissance de la construc-
tion dans et hors des agglomérations tradition-
nelles. 
Ce modèle dominant d’urbanisation «extensive» 
alterne avec la présence de morceaux urbains 
consolidés et d’origine plus ancienne. Les villes de 
Vila do Conde et de Póvoa de Varzim, au nord de 
Porto, conservent toujours leurs physionomies de 
petits villages maritimes et de pêcheurs («póvoas»). 
La mer, les plages, le tourisme permettent à ces 
deux stations balnéaires de respirer encore des am-
biances traditionnelles. 

L’idée de «Porto et sa banlieue» s’est vite diluée 
dans une vaste conurbation dont le Porto est le 
centre symbolique et fonctionnel. Le reste ne se li-
mite pas à la désignation générique de faubourg ou 
de périphérie, dans le sens des expansions «mono-
résidentiels» dépendantes d’un seul centre. S’il est 
vrai que les municipalités de Valongo ou Gondomar 
appartiennent à cet imaginaire, d’autres, comme 
Matosinhos ou Maia, possèdent une intense vie 
économique qui fixe des emplois et produit de 
l’attractivité. À Porto restent, surtout, l’univer-
sité et l’enseignement spécialisé, les équipements 
culturels de référence, les secteurs hospitaliers et 
de la santé, les services aux entreprises et au sec-
teur financier et les services logistiques qui servent 
une région fortement industrialisée, qui importe 
presque tout, qui exporte beaucoup et qui repré-
sente 40% du commerce extérieur portugais, met-
tant l’accent sur les secteurs des vêtements et des 
chaussures, du liège, du mobilier et du vin.
C’est, donc, une aire métropolitaine atypique, po-
lycentrique, dont les limites sont imprécises et se 
diluent dans le tissu dense de l’urbanisation et de 
l’industrialisation dispersées. La définition claire 
des villes se perd dans l’extension et dans la grande 
échelle de la fragmentation urbaine.
Au sud du Douro, les nouvelles concentrations de 
commerce, bureaux et habitations à côté des grands 
nœuds routiers répètent les nouvelles «villes géné-
riques» ou «edge cities», comme on les appelle aux 
Etats-Unis. Ces fragments de métropole s’opposent 
à la dispersion industrielle et résidentielle environ-
nante, mais la grille de la ville réapparaît à Espinho, 
une autre ville marquée par sa tradition touristique 
et balnéaire.
Les nouvelles autoroutes sont arrivées tard. Elles 
ont produit une nouvelle carte des accessibilités 
et des vitesses qui ont réduit les distances et les 
frictions territoriales, en même temps qu’elles ont 
permis une intensification des mouvements et une 
variété, de plus en plus grande, d’origines et de des-
tinations.



              CORPS DES ARCHITECTES-CONSEILS DE L’ÉTAT       PROGRAMME SÉMINAIRE 2015 du 8 au 11 octobre

46

La dynamique d’expansion conventionnelle «en tâche 
d’huile» partant d’un centre s’est superposée avec des 
logiques moins claires et par d’autres polarisations, soit 
à partir des anciens centres, soit à partir de nouvelles 
urbanisations proches des nœuds autoroutiers facile-
ment accessibles.
La banalisation de l’utilisation de la voiture viabilise 
cette cartographie de relations complexes, dans laquelle 
la logique de proximité et d’embouteillage coexiste avec 
la logique du rapport à distance (raccourcie grâce à la 
vitesse des trajets) et des déplacements rapides.
Comme d’autres métropoles, celle-ci perd ses confins 
parmi le tissu étendu de l’urbanisation.
La nouvelle physionomie urbaine assume donc un 
caractère fragmentaire où alternent des densités, des 
usages, des échelles, des textures et des espacements 
très différents.
Cependant, il nous suffit, par temps clair, en traversant 

le pont d’Arrábida de regarder le fleuve et son embou-
chure, l’Atlantique, le «vieux» Porto et le «jeune» Porto 
pour qu’on sache qu’on est à Porto… quel qu’il soit et 
c’est beaucoup.

Aujourd’hui, l’image de Porto n’est plus celle de la 
carte postale de la vieille ville. Les villes, d’ailleurs, ne 
peuvent plus se confiner aux murs qui les ont contenus 
les siècles durant. Les aires urbaines ne sont plus des 
villes qui se sont trop agrandies et qui se sont répan-
dues à travers de vastes territoires.
La métamorphose de la ville en territoire urbanisé a sur-
passé la vieille image de la dichotomie entre le centre-
ville et les banlieues ou périphéries comme des cercles 
concentriques autour d’un centre.
Le Douro n’est plus le port de Porto.
L’industrialisation et la modernisation de la ville ont 
forcé la délocalisation du port vers Leixões, à l’embou-
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chure du Leça, désormais complètement canalisé par 
la construction des môles et des bassins. La raffinerie 
et d’autres aires industrielles et logistiques se sont pro-
gressivement installées près de Leixões, profitant de 
l’existence de terrains disponibles et des bonnes condi-
tions pour le déplacement des marchandises. 
Non loin de là, on a construit l’aéroport. Toute cette 
zone portuaire et aéroportuaire a été peu à peu reliée 
par des nouvelles infrastructures routières lourdes qui 
unissent la grande échelle de l’urbanisation et les rela-
tions qui se tissent entre la région et l’extérieur. Près de 
cette plate-forme logistique, s’établissent de nouveaux 
quartiers résidentiels qui ne peuvent pas être considé-
rés périphériques ou suburbains au sens géométrique 
ou social du mot.
Les nouveaux urbains, de plus en plus «hyper-mo-
biles», peuvent enfin habiter des endroits qui aupara-
vant étaient loin mais maintenant sont proches, car les 

distances ne se mesurent plus en kilomètres mais en 
temps et à la vélocité raccourcie par les voitures. Leça 
da Palmeira, au bord de la mer et à côté du vieux phare, 
est l’expression de tout cela.
Un territoire métropole n’est donc un «intérieur», 
comme l’était la ville historique ; il est un «extérieur», 
un territoire sans limites, irrigué par les grandes infras-
tructures de transport. Les tracés routiers artériels des-
sinent un vrai champ de forces, un support de relations 
qui lient la grande échelle à la petite échelle d’urbani-
sation, plus intense ou plus extensive. Par conséquent, 
outre les constructions, le territoire urbanisé est fait de 
relations, si intenses comme l’urbanité qu’on emploie 
pour le qualifier. Dire Porto ou dire aire urbaine, ville ou 
urbain, n’est pas si distinctif. 
Finalement, les choses n’ont pas trop changé ; la rela-
tion, le mouvement ont toujours fait partie du code 
génétique des villes.
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12 - Farol dos Pilotos
13 - Porto Polis
14 - Molhes do Porto
15 - Jardins Montevideo
16 - Passadiço Solá-Morales
17 - Rotunda Castelo do Queijo
18 - Viaduto Parque da Cidade
19 - Rotunda Medusa 
20 - Marginal de Matosinhos
21 - Estação de Metro Matosinhos Sul
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1P - Départ  FAUP | Place Batalha

  2 - Serra do Pilar, Ponte D. Luís, Jardim do Morro
  3 - Cais de Gaia
  4 - Viaducto Caves de Gaia
  5 - Ponte da Arrábida
  6 -Porto da Afurada
  7 - Gaia Polis
  8 - Observatório da Praia da Afurada
  9 - Alfândega 
10 - Viaduto Cais das Pedras
11 - Ponte da Arrábida

Parcours Front de Mer et Fleuve Douro
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porto
V i s i te  s

2 0 1 5

Circuits de visites en groupe

1P - Départ  FAUP | Place Batalha

  2 - Avenida dos Aliados
  3 - Praça das Cardosas
  4 - Viela do Anjo
  5 - Mercado do Bolhão
  6 - Estação de Metro Trindade
  7 - Bairro da Bouça
  8 - Bairro Cervantes

Parcours Centre Historique
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Réhabilitation coeur d’îlot, Porto
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João Álvaro Rocha, Ponte de Lima

Annexes
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Fiches d’architecture

Plusieurs années d’expérience dans le domaine de la di-
vulgation artistique et architecturale ont permis à Talkie-
Walkie (Porto, Portugal) de voir le jour.

Créatif et innovateur, Talkie-Walkie propose à un public, 
amoureux de culture et/ou amateur d’architecture, une 
série d’activités liées au tourisme au Portugal et à l’étran-
ger. Chaque voyage est le fruit d’une collaboration avec le 
client. Préparé avec celui-ci, il vise à proposer des moments 
singuliers de flânerie dans des lieux culturels insolites. 

Matilde Seabra et Ana Neto Vieira sont architectes et re-
vendiquent des expériences et des parcours professionnels 
différents. Pour elles, l’architecture est un domaine vaste 
qui doit faciliter l’accès à la connaissance du patrimoine, de 
la culture urbaine et des arts.

Talkie-Walkie
Architectural

and Cultural Tourism
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1- Casa da Música
Rem Koolhaas and Ellen van Loon, Porto, 2005
2 - Metro Station
Eduardo Souto de Moura, Porto, 2005
3 - Graham’s 1890 Lodge Rehabilitation
Luis Loureiro , Vila Nova de Gaia, 2011
4 - Douro´s Breakwater
Carlos Prata, Porto, 2005
5- Port of Leixões Cruise Terminal building
Luís Pedro Silva, Matosinhos, 2015
6 - House of the Arts
Eduardo Souto de Moura, Porto, 1981
7 - Faculty of Architecture
Álvaro Siza Vieira, Porto, 1995
8 - Braga Stadium
Eduardo Souto Moura, Braga, 2003
9 - Transparent Building
Manuel de Solà-Morales i Rubió, Matosinhos and Porto, 2002
10 - Afurada Heritage Interpretation Center
Atelier 15 (Alexandre Alves Costa and Sergio Fernandez), Vila Nova de Gaia, 2014
11 - Underground Car Park And Atlantic Promenade
Eduardo Souto Moura, Matosinhos, 2003
12 - Réhabilitation de l’Institut Fondation José Marques da Silva (FIMS)
Francisco Barata, Nuno Valentim e José Luís Gomes, Porto, 208-2013
13 - Urban Renewal Aliados Avenue
Álvaro Siza Vieira and Eduardo Souto Moura , Porto, 2005
14 - Lycée Français, nouvelle école primaire
Nuno Valentim, Frederico Eça, Porto 2012
15 - Réhabilitation du marché de Bolhão
Nuno Valentim, Porto, projet en cours
16 - Serralves Museum
Álvaro Siza Vieira, Porto 1997
17 - Oporto Vodafone Building
Barbosa & Guimarães, Porto, 2008
18 - Housing Complex “Sete Bicas”
Pedro Ramalho, Matosinhos, 1988 e 1993
19 - Housing Complex “Aldoar”
Correia Fernandes, Porto 1979
20 - Salgueiros Social Housing
AVA Architects , Porto, 2007
21 - Housing Complex “Bairro da Bouça”
Álvaro Siza Vieira, Porto, 1977, 2006
22 - Metro Porto-Parque Maia Station
João Álvaro Rocha, Maia, 2001--2007

Fiches d‘architecture à Porto et environs*

*En italique grisé, réalisations conseillées hors séminaire
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                 4

Station Trindade
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Site Internet

www.portovivosru.pt
whc.unesco.org/fr/list/755

www.portopatrimoniomundial.com
www.cm-porto.pt

www.oldportuguesestuff.com
www.publico.pt
www.arq.up.pt

www.urbandesignprize.org/porto
www.alvarosizavieira.com

www.joaoalvarorocha.pt
Google map

Iconographie

Talkie-Walkie
Philippe Challes
Patrick Duguet

Adresses utiles

Hotel NH Collection Porto Batalha
Praca da Batalha, 60-65. 4000-101 Porto 

Téléphone : (+351) 22 766 06 00

Mercure Porto Centro Hotel
Praca da Batalha 116. 4049-028  Porto 

Téléphone : (+351)22 204 33 00

Casa da Música
Av. da Boavista 604-610, 4149-071 Porto

Faculté d’Architecture de l’Université de Porto
Via Panorâmica Edgar Cardoso, 4150-755 Porto 

Téléphone : (+351) 22 605 71 00

Casa das Artes
R. Ruben a 210, Porto

Ateneu Comercial do Porto
R. de Passos Manuel 44, 4000 Porto

Téléphone : (+351) 22 339 5410 

Talkie-Walkie
Architectural and Cultural Tourism

Rua da Boavista 231 sala 1 Porto
www.talkie-walkie.eu
info@talkie-walkie.eu 

Matilde Seabra (+351) 93 640 39 99
Ana Vieira (+351) 91 925 75 82
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Notes Personnelles
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